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Get appareil est sp^cialement dealing au 
Irailement m^conothdrapique dcs blesses ou 
malades incapables de se lever ou dont la 
positioo coucMe est obligatoire. II est cons- 
5 titu^ en pnncipe par deux balanciers verti- 
caux recevant cnacun un mouvement d'oscilla- 
Uon de sens cootraire par deux leviers 
commands par des bielles dont la tdte est 
arlicut($c sur un vilebrequin, le mouvement 
do rotation de celui-ci est obtcnu par une 
transmission convenabie command^e, soit h la 
main au moyen dune manivelle, soit m^cani- 
quement de pr^ftSrence par un motcur diec- 
trique par exemple. A 1 extrdmit^ infiineure 
t5 <lc chaquc balancier est articuio un patin 
solidaire d'une chaussure appropri^e deslinde 
h recevoir et i maintenir Pix^ au balancier le 

Fied du bless^ pendant ic fonctionnement de 
appareil. 

30 L'ensemble de Tappareil est support^ par 
un biiti constitu^ par une table par exemple 
qui peut ais^ment iire transportde et placee u 
cdt4 du lit du malade lorsque la mobdisation 
des membres infdrieursde ce dernier doit iive 

sS faite. 

Le dessin ci -joint repr^sente a titrc 
d'cxemple un moyen pratique de rdalisation 
dc invention : la flg. 1 est une vue en ^eva- 
tion , la fi^. 9 une vue en plan et la fig. 3 unc 



vue par bout de Tappareil placd aupr^s d'un 3o 
lit; les flg. ^ et 5 raontrent h une plus (jrande 
^chelle. vue par dessous et en ^Mvation, la 
chaussure et son patin. s*articulant au balan- 
cier. 

Le biUI dc rajpporeil est formd par unc 35 
table 9 en bois ^pais et de dimensions 
approprides port^e par despieds caoulchout^s 
en dessous pour permettre une adherence 
parfaite avec le sol. A une extrdmitd de cette 
table et en dessous est plac^ un petit moteur /io 
^lectrique, reposant sur un support, r, 
portd par une enlretoise, </, reliant deux 
pieds. Ce moteur est dispose pour pouvoir 
glisscr d*avaot en arriire et vice vena sur son 
suppporty & cet effet une vis, est Articulde 65 
par Tune de ses extrdmit<Ss a la partie ante- 
rieure dumoteur et clle traverse un rebord,/, 
du support, c, pour se terminer par unc 
t^lo, destinde i la manosuvrcr u la main. 

Lcs deux pieds de la table opposes a ceux 5o 
recevant le moteur, portent deux palters sup- 
portant un arbre, /i, sur lequel sont cales 
une poulie-volant, A-, et une poulic u trois 
gorges, i\ cet arbre peut ^galement recevoir 
un deuxifeme volant destin^ h donner plus de 55 
stability au mouvement. 

Au-dessus du moteur sont fixtSes sur la 
table deux chaises, /, portant deux palicrs. 
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m.dans lesquels (ournenl les cxtr^mil^s du 
double vilebrequin, n, qui est soUdaire d'une 
podie h tirois gorges » o. 

Au-dessus de la poulie-volanl, esl dis- 

5 fosie una potencc,/), doot la base esl solidc- 
nient fix^e k la table ei dont la partie sup^- 
rieure forme coussinet8,y , dcstindsi suparier 
la partie horizontale, r^, reliant deui bras de 
leviers verlicaux, r, parall&les et situ^s a 

0 unc certaine distaoce Tuo de Tautre. Les 
leviersv sout courts et ils sont pcrcds de 
trous pour que Ton puissc fixer h chacan one 
brancne, dont la partie infiSrieure est re* 
courb^o a anjle droit, ccs branches formanl 

5 balancier, sont (igalement perches d'un certain 
nombre de*lrous-^(|aidist30ts pour pcrmettrc 
leur (ixution au levier, h des hauteurs va- 
riables. 

Les leviers, r, sont aussi perc^s de trous 
0 sur leurs longueur dans le but de servir h la 
fixation a hauteur variable des extr^mitcs 
libresdcs bielles, ^ dont les Ifites sonl atta- 
ch^es au double vUebrequin , a. 

Les rapports des diverscs pouTies entr'elles 
5 sont calcultSs pourobtcnir la vitesse ddsir^c au 
vilebrequin. Suivant la resistance que Ton 
veut donncr h I'apparcil par rapport h la 
riSsistance oppos^c par les menfd)res a mobi- 
liser, on fait varier la tension de la courroic, 
j» qui transmet le mouvementdu moteur^ la 
poulie-volant, k, cetle variation s'obtient par 
la manoeuvre dc la vis.e, que Ton fait tourner 
de gauche a droile ou invcrscmcnt pour 
avancer ou roculcr le moteur et obtenir ainsi 
la tension ou le reli\chement de la courroie, ^, 
de la quantity convcnablc. (In tendeur de 
syst&me approprie, tel par exemple que cclui, 
V, pennct aussi de faire varier la tension de 
la courroic, u, qui transmet au vilebrequin, 
par les poulies a trois gorges, t, et, o, le 
mouycment dc Tarbre, A, re^u du moteur. 

On concoit facilement que Ics bielles sont 
anim<Ses d'un mouvement alternatif de sens 
contraire qu*elies communiquent aux leviers, 
r, ot consequemment aux baianciers, j, par le 
bras de force, r^, tournant dans les cous- 
sincls, 

On fera varier Tamplitude du mouvemcnl 
alternatif des leviers, en fixant les bielles, t, 
dans Tun quelconque des trous pratiqui^s sur 
la longueur de ces leviers, t\ Do plus Tam- 
pliludc ili's baianciers, jt, varicra egnlement 
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seion la longueur qui leur sera donnee, par 
leur fixation aux leviers » r*. 

La cbaossure qui se fixe h la base da ckaque 55 
balancier est quelconque, elle pent itre 
form^e comme le montre les fig. & et 5 par 
une tige constitu^ par plusieurs morceaux.y, 
C0U3US h la'teeselle, y'y et r^unis entre eux 
par UQ lavage appropri^ de maniire k obtenir 6o 
un serrage parfait du pted qui y est renferm*ii. 
En-dessouft la semelle est lixA un palio, 
form^ d'une plaque comportant au centre 
deux rebords en saillie formaol une sorte de 
gouttiire, ces rebords sont perc^ sar toute GS 
leur longueur d*un certain nombre de trous 
^quidistanls. La fig. 3 montre le montage de 
ces chaussures sur les baianciers, s, Tcxtr^ 
mit<5 de la pnrtic recourb^e de ces demiers 
est cngag& entre les rebords du patin, x, yn 
qui forment chape et elle y est tnaintenuc par 
unegoupillc ou un<r claveltc, x\ traversanl h 
la fois la chape ei la bout du balancier. Par 
suite de ce montage, les chaussures peuvent 
done psciller librement sue Textr^mit^ de 75 
chaque balancier. 

L'appareil ninsi constitu^ ^tant placd contrc 
un lit, tcl que celui, repr^sentj en (rails 
ponctu^s dans les fig. 9 et .3, les balaneten 
debordant la table, a, se trouvent au-dessus So 
du pied du lit occup^ par le bless^ ou le ma- 
lado k trarter, on soutive alors Tun apr^ 
Tautre les membres inf^rieurs du patient pour 
attacherscs pieds aux baianciers, $, Geci fait, 
on envoie le courant au moteur en actionnant 80 
un interruptcur placd h un endroit convenable, 
par exemple a la port^ de la main du patient 
(|ui pout lui-mdmc dc cette fa^on, meltre 
1 appareil en marehe. On comprend que les 
mouvements de va et vient iroprimds aux ba* go 
lanciers se transmettront aux membres du 
patient. 

On obtiendra ainsi un mouvement lent h 
volonte, rdgulicr et d'amplitudc grndu<Se»des 
membres inftirieurs, le blessd dtant dans le ().') 
decubitus dorsal, c'est-i-dire on position 
classique. D'autrc part les deux membres de- 
vront iire mobilises k la fois, de cette facon 
on exercera mieux le blessd au mouvement ; il 
sera ainsi fixe loujours h la mime place dans 100 
son lit. Notons en passant Timportance du 
ddbubitus dorsal pour la mobilisation du 
membre .infuriour el en particulier de la 
hanclic : le blcss^ se fatigue moins vite, ii y a 
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plus fie souplesse dans la (lesion ct dans 
Textension ; la masse abdominale , surtout chez 
les obises, D*est pas une cause de gdne. La 
circulation veineuse est plus facile et les 
5 ced^mes du tnembre cons^cutifs k une mobi- 
lisation passive assise, seront moins frequents. 

Les cbaussures ^tant articul^es sur les ba* 
lanciers, on obtiendra en mfime temps la 
mobilisation du cou-de-pied, Le disposilif de 

1 0 fixation des cbaussures aux balanciers per- 
mettant dulevcrou dabaisser lesdites lelonfj 
de I'extremite de ces balanciers, procurera la 
mobilisation du cou-de-pied en ilcxion ou cn 
extension, cn elTet suivant que Ton fixcra Ic 

1 5 pied h la pointe ou au talon, on d^veloppera 
un mouvement en flexion ou ea extension, 
mouvemenlsqui seront forcds suivant le degr^ 
de flexion qu'on imprimera au membre infd-. 
rieur. La mobilisation du cou-de-pied est iris 

30 int^ressantc, car elle se produit cn m^mc 
temps que le jcu dc loutcs les articulations du 
mcnibre. 

Les dispositions particuliercs dc ci;t appa- 
rcil pcrmcttronl de r^iglcr facilemcnt ct a 

q5 volonld la vitcssc du mouvement ct Inmpli- 
tude des balanciers, scion les r&ultals do 
mobilisation h obtenir. 

Les details dc construction pourront varicr, 
aiusi on pourra disposer les balanciers ct la 

So potence les supportant,de maniire kce qu*ils 
puissent se replier au-dessus de la table afin 
de diminuer Tencombrement de Tappareil 
quand il n*est pas en fonclion. Lorsqu'on aura 
a sa disposition le courant continu pour action- 



ner le moleur ^leclrique, on pourra supprimer 35 
les poulies de cbangemeats de vitesse et les 
remplacer par un rhtestat qui permetlra 
d'obtenir plus simplement la commande du 
vilebrequin a toutes les vitesses dairies. La 
table pourra aussi dtrc remplacde par tout io 
genre de b^ti appropri^ h supporter les or- 
gancs composant Tappareil. 

Un appareil mdcnnothdrapique destin^ h la 
mobilisation passive des mcmbres infcricurs if) 
de blesses ou malades alit^s, consistantesscn- 
tiellement en deux balanciers verticaux oscil- 
lant chacun ^ la maniire d*un pendule et cn 
sens contraire Tun de lautre, rextr^mit^ de 
chaque balancier supporte une chaussure 5o 
appropride monlde sur un patin dispose pour 
pouvoir osciller librementsur le balancier. Le 
mouvement de va ct vient desdits balanciers 
est d'amplitudc variable ct il est obtcnu par 
un systrme dc bielies ct de vilebrequin mis en !)5 
mouvement h bras, oumiScaniquenient diipn*- 
fdrcncc par un moteur quelconquc au moyen 
de transmissions appropri«k»s comportant uii 
dispositif quelconque de changement de vi- 
tesses permetlant ae foire varier i volontti et 6o 
scion les nSsultats de mobilisations h obtenir, 
la vitesse des balanciers auxqucis sont attaches 
les pieds du blessd ou malade h trailer. 

PiBonB-JosBPii AMIEUX. 

Par procanlimi i 
P. J.\r ul G. JKlSaiACt. 
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